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CATHÉDRALE DE CURDOLE.
M. le Rédaîcteuîr,

Après la description de la cathédrale de
Séville, il m'a semblé que celle de la
cathédrale de Cordoue mériterait d'attirer
lattention de vos lecteurs. Veuillez donc

l'insérer dans vos colonnes.

Cc serait lui travail intéressant que celui
qui embrasserait toutet les cathédrales d'.
Espagne, pour ls décrire dans leur incom-
prable magnificence. Nutl paysait monde,
et je n'en excepte pas l'Italie, ne présente
autant de ces édifices imposants et aies.
tueux, où nos frères- dut moyen-âge ont
écrit, en merveilleux symboles, l'étendue,
la profoîtieur et l'élévation de leur foi.
On dirait que le catholicisme lui-même,
incarné sous la forme d'un architecte, a
~Ixssé par là comme une apparition vivante
-marquant chacuine de ses haltes d'uneWen.
sée surhîumairne que la pierre et le marbre
ont immortalisée. Tolède et Grenade,
I3urgos et Séville, Léon, Saiut-Jacques et
Saragosse, Cadix et Valence, sont incon-
testableient, comme cathédrales, ce que
l'imtaginaitioni petit concevoir de plus beau,
ce que le ciseau chrétienî a pîroduit de plus
parfait et de plus pur. Cordoue sc place
à côté dle ces basiliques à unt titre spécial ;
e.est qu'il n'y a rien dans l'univers qui lui
ressemble, rien qui la puisse faire cornt-
prendre à l'aide d'une comparaison ; elle
est absolumiient unique.

Sur le versant d'un monticule assez lieu
-élevé, dont l'extrénmité s'iniclinle jusqu'au
bord du Guadalquivii, se détache une
.éaînrnîe masse de pierres de taille, sus
ornements extérieurs, sans rosaces, sans
ýcloch1ctons, sanis broderics ogivales. On
dirait une ville immense enfi-rnmée pour le

-siège, tant sont larges et profonds les
-inurs, dont l'rilcherehe o n vain à cul-
'brasser l'ensemble. Dix.neufl' potes y
--donmnaient autrefois entrée. Alors elle
s'appelait la mosquée du khalife Ahdlor-
nie ; c'est uujouxd'hui la cathédrale de
Cordoue.

D'antres églises ci' Espagne ont été
arrachées aut culte des idoles pour être con-
satrées aut vrai Dieu. ]3onifacçý IV obtint

,de l'emrpereur Pliocs le Panthéon d'A-
grippa, et le voua à l'honleur de la mère

-de Dieu et de tous les saints; I Rouie aussi.

le temple de Romulus et de Réinuis est
deet 'Eglise des saints Cosme et Da-

mnien ; à Najîles, le temple de Castor et
Pollux s'est transformé en église de Saint.
Cajetan; Pouzzoles a pouircatîtedralo un
temple dédié à Auguste; sur leýs côtes de
Sicile, ait milieu du chemin de 17ora péï,
qui va de Messine ait Faro, le temple (le
Proserpine sert d»église- de vil ; bien
d'autres, qu'ill est intit! I<le citer, oui été
purifiés de niême. M<~ais aucun n'a subîi
un triple changement commne celui dont
je m'occupe. Temple de Janus sous lesj
Romains, église mrienne sous les Goths,
mosquée sous les Arabes, la cathédraloel
Cordoue a passé en quelque manière uar

Qîuanîd ou partirait dle 1wm is unique-
ruent poeur veir admirer la catlhédrale de
Cordoue, on ferait [lit voyage tiés-iaison-
niable. J'ai vat bieni des inouiîwniitst, aut-
culin nie m'ia parti auss.,i sinigulier que celui.
ci. Figuirez-vous n parterre de granidi
arbres plaîntés eii quinconce et -tir leqlr
on a aistun toit. An miiliet decet obstr
jardin <le trinies gr.tiititlties, s'ulevcut du
dibtaima cil distalice %Ics niausses d'ardul-

blent à des fabriques dipersées <dans titi
parc ces masses sonît il dôme, le chSeur

et t:bchpeles atrals<le l'égli....On

ce n'est qe les arbres sont de marblre, queî
toutes les profanations avant d'êtrc assurée le ciel est d'or et<jque les pilerres sonrt bro-
aut culîte véritable. Chacune de ses nué. dées comame t'ico étull.... En pîrésence
tamorphoses luiî a laissé des traces, jus- d'un monument si bizarre, il'est natutrel
qu'7aux constructions paîennes qmi se re- que l'histoire absorbe la pensée et que l'art
trouvent dans leurs fondemients avec leurs soit otiblii."-(M1. dû Custinet.)
inscriptions. Sois les Goths, elle portait L'édifice entier a la fornme d*tiuî carré
le nom de Sai nt-Georges, et un couvent y long, dont tu des côtés s'otivre sur un
était attaché, donut l'institut avait été cloîtrc inmnense qui sert tic parois à la.
d'abord de travailler à la conversitin des ciuthéd.alc. (>11 %oit là des orangers d'ne
Ariens. Taricknecfut pasplsôvi.grseretdtmia:tqîésurrint;
quetirdelCodrigm à Xérès (7I), que les, ils sOnt, dit-on),cuntettuporainsdc-s rois
Arabes accourent à Corbîmia; ils y entrent mintus. De ce hiosqumet <léconi crt, :urrosé
sans peine, assiégent pendant trois miois, !d'une belle finitaiiîe, % ouns enmtrez danls lun
l'é,glise, oûseêtaient réfugiés lc-srcligieux* bois lus bonîblre (loi est l'église elle-né.
s',emparent d'eux à la fin et les mnussaercîîr nie. lm -citsinecloesdrui
sansmiséricorde. Mlais biett Alxléa bre en sout.iennent la ltirc; quelques.
avait conquis la Castille, l'Armigotn, la u nes mnêmes senmt d jj;tolites ont til
Navarre et le Portuga-.l ; il avait pris le piedl cl demri (le dliamiiétre. Ou croit réver
titre de roi ; déjà ses -tr iées fr.tnchiswîient à la vile des tant de colonnes ! C'est uin
les Pyrcliées, inondaient les Gaule.- et juaîrerre (erli,îil. ui 1i'réz finztabtiqmîe.
nmenaçaieutde rejoindre les fils de l'lshuun, j CeQci suit dit sals coàpe lviron ICCimt-
cn Orienît, 1sur le Bosphmore. Enflé dle "î
beauîîx surccès, l'orgueillemx <.>muuyade
voulut bâtir une mosquée digne du Iii, ri-
vale atutant que succursale de la ilmsliée
de la Mecque. Li place de St. Georg-es
fuit chtoisie, en '770 ; la terre qui dev-ait
composer le mortier fat apportée, à grand
frais, de Narbionne à Cordoue, sur les
épauiles des captifs. Abdérume mourut
sans voir achever son entreprise, niais elle
fut continuée et finie pasr son stuccesseur.
Les chrétiens, après 1236, y omît chuangée
pen do chose-Voici le premier aperçu
qu'en donne un bomme d'un graind talent,
dont je transcrirai les parôles, ne pouvant
mieuîxdire:

quaurante ailrc s etdoîti< m -,S.Cr.e dans
les ang-les, lcluîîelcs pirès dcs pourtes.
Les clinîitcuux sont de toits les ordres,
dorique, c-iiiiii lw , colliîjt.site fla de stylte
atabe. Ugicest d'un tiers pslums large
quie N\otre-Daiune du J'ai s n'est loug-tie, et
elle at en loîmgtit<'r 1 irés de dleux tiers de
plus. L.Argetîr: .150 pieds; longueur: 620.
La, lief qui conduit à l'autel paiiculer
du &tiiut--Sacreiiîeiît est large das 23 piedli,
les autres de 19 pieds chacune : or, il y a
dix-neuf nefs en longu-teur, et dix cil lar-
geur. Je lie sais quel rang assigne à un
tel mxonumenit la table cop~parative des
diverses cathédlrales dii nmonde, gravée stur
lee murs de fSaint-Pierre (le Reie; maili


